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DEUX

C’est la fête...
Durant le week-end des 13 et 14 juin 2014, 
s’est déroulé sous un beau soleil la Fête des 
Chaprais, vous pouvez voir plus de détails sur le 
site: http://asso.velobesancon.info/?p=3589

Les cyclistes comptent pour 
du Beur(r)e...
Le pont de Beure, encore un point noir pour 
cyclistes et aménageurs !
Depuis le 25 juin, on invite les cyclistes 
à mettre pied à terre pour franchir le 
Doubs par le trottoir du pont de Beure. 
Le collectif « Vélos, piétons, tous sur le pont » 
demande des aménagements adaptés pour tous ! 
Voir sur le site : http://asso.velobesancon.
info/?p=3577

Le temps d’une balade...
Les balades nocturnes organisées par 
l’AVB ont besoin de vous. Un petit son-
dage est publié sur le site de l’associa-
tion histoire de repartir du bon pied en 
septembre. C’est par ici : http://asso.
velobesancon.info/?p=3611

Rappel...
Ce panneau autorise les cyclistes 

à emprunter la plateforme 
du tram mais nous devons 

rester très vigilants. Un 
tram peut en cacher 
un autre et une se-
conde d’inattention 
peut se terminer par 
la chute.

Restez vigilants! 

BRÈVES
Association Vélo Besançon

4, rue de Pontarlier
25000 Besançon

 

Site : http://asso.velobesancon.info/
Sur Facebook et Twitter : 
Association Vélo Besançon

r 
-

L'association déménage...
      Cela fera 8 ans que l'association siège au 
Centre Pierre Mendès France, un lieu accueillant et 
accessible pour les associations de toutes tailles. 
Toutefois plusieurs facteurs nous incitent à le 
quitter, notre trésorerie, le manque de wifi pour les 
réunions, un accès impossible le weekend...
Veuillez donc noter nos nouvelles coordonnées :

Cela

    Notre adresse postale est désormais au 
   4, rue de Pontarlier 25000 Besançon 
Les réunions mensuelles auront lieu quant à 
elles au local associatif SPAM 
17, rue de l'École à Besançon chaque 
premier mardi du mois à 20h.
Ce local non loin des Bains douches accueille 
déjà une friperie, des ateliers de toutes sortes 
et les réunions de plusieurs associations locales.

  Le grand Besançon a 
émis une brochure traitant 
de la sécurité avec le tram 
ne faisant aucune mention 
du franchissement des 
rails par les cycles. 

soin de croiser les rails avec 
un angle minimum de 30°, et de se représenter le 
franchissement d'un rail comme celui d'un trottoir. 
Le nombre de retours d'incidents, même parmi des 
cyclistes aguerris, nous fait regretter de ne pas avoir 
traité ce sujet plus tôt. Mais mieux vaut tard que 
jamais et l'approche de l'automne avec la pluie et 
les feuilles mortes doit faire redoubler l'attention 
de tous les cyclistes.

Les rails du tramway 
sont glissants, s'ajoute à 
cela les gorges dans 
lesquelles les roues 
viennent s’engouffrer 
conduisant la plupart du 
temps à une chute. Pour 
éviter cela il faut prendre 



TROIS

À l’heure de mise en service du tramway du Grand Besançon, nous avons voulu 
faire un bilan de la prise en compte des cyclistes lors de la conception des 

aménagements liés à l’infrastructure du Tram. 
Les services municipaux et du Grand Besançon ont montré la volonté de consulter les 
usagers et nous avons participé à de nombreuses réunions de concertation et d’infor-
mation avant, dès l’enquête publique, et pendant la période des travaux. 
Il nous est impossible dans ce numéro de notre journal associatif de reproduire tous 
les travaux et articles que nous avons proposés durant ces mois de chantier.  
Vous pourrez trouver l’intégralité des compte-rendus et articles sur notre site 
http://asso.velobesancon.info/. 
Nous saluons l’énorme travail accompli par Adrien, Président de l’association qui, 
après avoir participé à la concertation, mettant au service de la communauté ses 
compétences de géographe, a étudié par le menu les aménagements en pointant les 
éléments positifs pour les cyclistes et en signalant les points noirs ou peu commodes. 

ertains ont été ou seront corrigés, d’autres sont plus compliqués à modi er. 
Nous ne pouvons pas dire que nos propositions ont été ignorées. Quelquefois, 
elles ont été, peut-être, mal interprétées ou les conditions du chantier ont conduit à 
d’autres décisions. Cependant, dans l’ensemble, nous sommes satisfaits du dialogue qui 
s’est instauré entre les autorités et nous, dialogue que nous entendons perpetuer pour 
apporter encore des améliorations à ce qui est fait et dans l’intérêt de tous, cyclistes, 
piétons et même automobilistes.  
 
Ce numéro fait une grande place au chantier du tram et vous présente quelques 
itinéraires vélo, suivant ces nouvelles infrastructures en mettant en avant nos bonheurs 
et nos dépits de cycliste urbain. Nous avons dû faire des choix mais vous trouverez les 
itinéraires complets, aller-retour sur le site.



QUATRE

Cet article est le premier de notre dossier consacré au tramway, à l’heure de la n des travaux et de la mise en 
service. Il constitue un simple récapitulatif des différentes étapes de la concertation.

23 septembre 2008 : réunion pour les associations

Nous sommes invités ainsi que les représentants de la FNAUT et de l’AUTAB à une réunion de présentation du 
projet de TCSP (on ne parle pas encore de tramway).
À ce niveau du projet, nous n’avons encore rien à dire, mais cette première étape est essentielle pour faire 
connaissance avec le projet.
Un très bon point pour la concertation.
Nous demandons que l’embarquement des vélos dans le tramway soit possible, dans la limite des possibilités 
(exclusion possible aux heures de pointe). Nous obtiendrons une réponse favorable, contrairement aux Dijonnais.

Années 2009 et 2010 : réunions publiques

Plusieurs réunions publiques sur le projet sont organisées. Nous assistons à un certain nombre d’entre elles. 
Nous posons parfois des questions.
Ces réunions ne sont pas le lieu idéal pour obtenir des réponses à des questions précises concernant les 
cyclistes.
Ces réunions sont davantage utiles pour répondre aux interrogations des riverains qui, pour la majorité, viennent 
avec une très faible connaissance du projet. Le vélo y est toutefois régulièrement évoqué, tant par les élus que par 
les habitants.
Durant cette période, nous adoptons une position face au projet : la neutralité, car nous n’avons pas à prendre 
position au nom de nos adhérents sur un sujet sur lequel ils ne s’accordent pas.
Cette période est également importante pour le projet : un tramway sur fer est choisi, le tracé est choisi (par le 
centre-ville) puis modi é (par les quais), . artzloff est remplacé par . Gude n que nous connaissons mieux

Du 20 décembre 2010 au 28 janvier 2011 : enquête publique

L’enquête publique a lieu. Le dossier est extrêmement épais et la période est très courte (moins d’un mois, après 
avoir laissé passer le temps des fêtes de n d’année).
Nous nous concentrons donc uniquement sur le tome 1 des annexes, et plus particulièrement sur les plans 
d’insertion de très bonne qualité qu’il contient (à partir de la page 46). Second très bon point.
Notons que dans ce même tome des annexes est soulignée la qualité des remarques déjà réalisées par les 
citoyens et représentants d’associations via les divers moyens mis à leur disposition.
Nous rendons au commissaire enquêteur le 28 janvier un document comportant l’analyse complète de ces plans 
et quelques autres remarques.

Mai 2011 : avis du commissaire enquêteur

En mai 2011, la commission d’enquête émet un avis favorable au projet.
Cet avis comporte 14 recommandations dont les trois suivantes :
- Apporter une attention particulière à la continuité des liaisons cyclistes.
- Se référer aux propositions faites par l’Association Vélo Besançon.
- Favoriser l’intermodalité par la mise en place de stations « Vélo Cité » et d’arceaux pour cycles.

23 juin 2011 : réunion tramway-vélo

Nous sommes invités à une réunion qui correspond exactement à ce que nous demandions dans notre document : y 
sont en effet présents les responsables du projet et les personnes travaillant sur les plans. Troisième très bon point 
de la concertation.
On nous y présente la dernière version des plans, en les commentant et en nous permettant d’en discuter. Une 
grande partie de nos remarques sont prises en compte et traduites sur ces nouveaux plans.

La Concertation



CINQ

Nous repartons avec ces plans en PDF, chose qui devrait être automatique dans toute concertation mais qui est 
malheureusement rare. Note : nous ne les mettons pas en téléchargement car nous ne mettons que les 
documents dont nous sommes certains qu’ils sont publics.
Seul bémol important : le traitement du franchissement du rond-point de Micropolis ne correspond pas à notre 
demande, et on nous indique qu’il ne sera pas possible de modi er cela. Cela sera le gros point noir du projet 
pour nous. Nous y reviendrons.

2011, 2012, 2013 : travaux

Contrairement aux étapes précédentes, cette période ne nous donne pas du tout satisfaction. Nous reviendrons 
sur ce point. Les mesures pro-vélo que nous avons demandées ne sont pas mises en place (ou très peu), tandis 
que beaucoup de chantiers imposent des con gurations anti-vélo.
Aucune concertation n’a lieu durant cette période, et la rapidité des chantiers – qui est certes une bonne chose – 
ne nous permet pas de réagir. Nous interlocuteurs de la ville, à qui nous nous plaignons faute de mieux, ne 
semblent pas avoir davantage de possibilités d’action. Ils sont eux aussi débordés.
Nous assistons à quelques réunions publiques.

Les premiers aménagements dé nitifs apparaissent et nous commençons à publier notre avis, comme comme 
pour le pont de la République  (http://asso.velobesancon.info/?p=1909) et avenue Mitterand (http://asso.velobe-
sancon.info/?p=1919). Deux ans après la précédente, et suite à ces publications, nous sommes invités à une nou-
velle réunion.
Tout comme lors de la précédente, plusieurs personnes sont présentes, représentant la ville, l’agglomération et les 
personnes ayant travaillé sur les plans. Les élus (adjointe à la voirie et conseiller municipal vélo) sont là. Nouveau 
bon point après une période très creuse.
Nous faisons le point sur les réalisations et sur nos demandes de corrections. En effet, certains défauts (hauteurs 
de bordures ) n’apparaissent qu’une fois les réalisations terminées et ne pouvaient se deviner sur les plans.

11 octobre 2013 : rencontre avec M. le maire, président de l’agglomération

À l’approche de la n de son mandat, M. Fousseret nous reçoit. Nous évoquons, entre autres, le tramway.
Nous lui donnons notre avis global : les aménagements sont dans l’ensemble plutôt réussis et la prise en compte 
des cyclistes est plutôt bonne (meilleure qu’à Dijon, en comparaison). Par ailleurs, certaines de nos remarques 
sont prises en compte rapidement et ef cacement. Mais il reste d’importants points noirs comme le pont de la 
République qui n’est pas satisfaisant, ou Micropolis déjà évoqué.
Par ailleurs, nous exprimons des craintes relatives à des aménagements en cours de réalisation à ce moment là. 
Craintes malheureusement justi ées au vu des réalisations nales : l’aménagement de la place Flore se révèlera 
être en effet un réel échec en ce qui concerne la circulation des cyclistes. Nous y reviendrons.

Et la suite ?
Nous allons désormais terminer la rédaction de ce dossier qui listera nos remarques de façon exhaustive. Nous 
souhaitons, après l’avoir terminé, faire un nouveau point avec la ville et l’agglomération a n qu’elles soient prises 
en compte de la meilleure façon possible.

Dans l’ensemble, la concertation n’a pas été mauvaise durant ce projet. Elle a même commencé de façon 
exemplaire. Dommage que la période des travaux l’ait assez largement gâchée, car sans cela nous aurions pu 
dresser un bilan vraiment très positif tant le reste l’était.
Dans l’état actuel des choses, les aménagements réalisés paraissent plutôt corrects dans l’ensemble. Mais il nous 
faudra en terminer l’étude complète et voir de quelle façon seront résolus les points noirs pour nous prononcer 
dé nitivement.

Cela devra donc se faire durant le prochain mandat.                                                         
 Adrien - 4/03/2014



SIX

Un bilan nécessaire

- Nécessaire car le commissaire enquêteur avait recommandé de prendre en compte nos remarques, dont 
certaines concernaient la période des travaux. Il est donc essentiel d’évaluer la façon dont nous (et donc le 
commissaire enquêteur) avons été écoutés.
- Nécessaire car si ceux du tramway se terminent, il y aura bientôt des travaux de nature comparable sur un 
itinéraire prioritaire pour les cyclistes (gare-campus). Les leçons des travaux du tram devront être prises en 
compte durant ceux-ci.

Rappel de notre demande

Partant du principe que les cyclistes seraient probablement les moins gênés par les travaux (contrairement aux 
usagers du bus et aux automobilistes, coincés dans les bouchons), nous demandions à l’agglomération de 
communiquer largement sur l’intérêt du vélo a n d’inciter les bisontins à opter pour ce mode de déplacement.
Nous n’avions pas jugé nécessaire de demander la prise en compte des cyclistes et la préservations de leurs 
itinéraires durant les chantiers, tellement cela était évident. Malheureusement, ce qui est évident pour les uns ne 
semble pas l’être pour tout le monde.

Une demande non prise en compte

Il n’y a eu aucune communication sur l’ef cacité du vélo en ville et en particulier durant les périodes de chantier. 
Nous pouvons donc faire le constat d’une non-prise en compte de cette demande. Remarquons au passage qu’un 
dossier sur la mobilité, publié dans le magazine de l’agglomération, a été l’occasion ratée de le faire.
Mais si la non prise en compte de cette demande avait été notre seul problème durant les travaux, nous aurions 
pu nous estimer heureux  L’essentiel est ailleurs, et bien pire.

Le cycliste, cet usager inexistant

C’est ainsi qu’on peut résumer la prise en compte des deux-roues sans moteur durant les travaux.
Ayant vécu l’expérience de la fermeture du boulevard Diderot, nous pensions que les travaux ne seraient que peu 
gênants pour les cyclistes : la gêne dûe au chantier (revêtements caillouteux) ayant été largement compensée par 
l’absence temporaire des voitures.
Or, les travaux du tramway ont été organisés de façon à minimiser la gêne pour les usagers motorisés (ce qui était 
certes nécessaire), et à tenir compte avec plus ou moins de succès des piétons, sans se préoccuper le moins du 
monde des cyclistes ni des personnes en situation de handicap.
Il serait bien trop long (et inutile, a posteriori) de dresser une liste exhaustive des problèmes que nous avons 
rencontrés. Mais voici une sélection représentative de ce que nous avons vécu et souhaitons ne plus jamais voir.

Pont Charles de Gaulle

Conservation de deux voies pour les automobilistes, d’un seul trottoir pour les piétons (impliquant des traversées 
dif ciles)   et les cyclistes ? Sympa la montée avec les voitures aux fesses

Durée du problème : plus d’un an.

La période des travaux



SEPT

La Malcombe

Même blague que sur le pont Charles de Gaulle, mais en pire.

Sur le pont, on pouvait à la rigueur avaler une couleuvre admettre qu’il était trop compliqué de réduire les 
chantiers de 70cm de large pour dégager 1m40 pour une bande cyclable. Mais à la Malcombe, point de 
justi cation technique. Mme einman a simplement déclaré sans honte, en réunion publique à Planoise, qu’on 
allait « un peu chahuter » les cyclistes. Un « chahut » consistant à transformer nos pistes cyclables, normalement 
peu impactées par le chantier, en voies de circulation provisoires pour les automobilistes ! Voies trop étroites pour 
leur permettre de nous dépasser en toute sécurité, cela va sans dire. Elle a eu de la chance, et les cyclistes encore 
plus, que cela ne se soit pas soldé par un accident grave. Peut-être tout simplement parce que les cyclistes avaient 
cessé de passer par là (au prix d’importants détours)  ou cessé le vélo.

(Photos prises après la destruction de la piste cyclable, mais avant la mise en place d’une con guration 
véritablement anti-vélo.)

Durée du problème : plus d’un an.

Rue du Polygone, et un peu partout

Les travaux ont entraîné un certain nombre de changements de sens de circulation, dont certains favorables aux 
cyclistes (mise à double-sens de certains axes) et d’autres pas du tout (mises à sens unique). Pourtant, dans la 
quasi-totalité des cas de mise en sens unique, il était possible de conserver un double-sens cyclable grâce à un 
simple panonceau M9V2.
Exemple ici avec la rue du Polygône, où l’on a non seulement oublié le panonceau mais également mis un mur en 
plastique empêchant physiquement le passage.



HUIT

Plusieurs fois, des cyclistes ont dû pousser les plots, 
remis ensuite à leur place gênante.
Plus tard, des plots identiques mais en béton ont été 
positionnés, obligeant les cyclistes à prendre le 
trottoir alors qu’une bande toute neuve existait !

Parmi les mises à sens unique sans double-sens 
cyclable, on retiendra également le pont de la 
République (avant une coupure totale), les rues Tristan 
Bernard et Schweitzer, le pont Charles de Gaulle

Durée du problème : plusieurs mois dans la plupart 
des cas (4 pour la rue du Polygone).

Gare Viotte

La circulation devant la gare Viotte a été rendue illégale et extrêmement dangereuse dans le sens ouest – est 
durant plusieurs mois. La seule solution était de circuler à contresens sur une chaussée à fort tra c et défoncée. 
Une adhérente quelque peu désespérée de cette situation nous a envoyé plusieurs messages à ce sujet.

Durée du problème : plusieurs mois.

Accès à la Zone des Marnières

Les travaux du tramway ont entraîné la 
destruction pure et simple, il y a environ un an, 
de la piste cyclable de qualité qui avait réalisée 
peu de temps avant entre la rue de Belfort et la 
zone commerciale des Marnières.
Aucune déviation n’existe à ce jour car la piste 
de l’autre côté n’est toujours pas terminée (et la 
partie qui l’est n’a rien d’une piste cyclable : elle 
pourrait gurer dans un bêtisier).
On appréciera l’humour de la rédaction du BVV, 
indiquant dans le numéro de juin 2013 (page 25) 
que ces travaux ne génèreraient «aucune gêne à 
la circulation » (sic).

(Photo : BVV)

Durée du problème : un an, et peut-être plus.

Avenue Louise Michel

On ne se contente plus de poser les panneaux de
chantiers sur les bandes cyclables  
Maintenant, on les xe !

Durée du problème : quelques jours, grâce à 
l’intervention d’un cycliste.

La période des travaux (suite)
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On peut compter sur nous...
L’AVB a participé à la journée de comptage des 
vélos organisé par la Municipalité. Trois volon-
taires, Paul, Alain, Sonia... étaient parmi les 50 
compteurs distribués sur les 20 sites de comp-

bilan montre un accroissement de l’usage du 
vélo en ville de +25% !

Vélo pour les 
nuls...
Parution de «Le Vélo pour 
les Nuls» de Hélène Giraud 
et Christine Murris. Plein de 
trucs et bon conseils pour 
tous.

Vélocampus...
Vélocampus récupère vos vieux vélos.

N’en jetez plus ! 
Chaque jour, des 
centaines de vélos 
partent à la ferraille 
pendant que des étu-
diants en cherchent 
pour se déplacer.
Alors si votre ancien 
vélo vous encombre 
faites-en don à 
l’association Vélo-
Campus, quel que 
soit son état.

mail: velocampus@velobesancon.info 
http://velocampus.velobesancon.info

Stand...
Le samedi 30 août 2014 notre association par-
ticipe à l’inauguration du tram de Besançon. 
Nous serons représentés par un stand sur le 

-
quement pour tenter de converser avec les 
visiteurs sur les nouvelles règles, itinéraires, 
pistes… accessibles aux usagers de la bicy-
clette en ville.

BRÈVES
Et un peu partout…

Des itinéraires de déviation pour piétons franchissant 
de nombreux obstacles, les rendant inutilisables par 
les cyclistes comme par les usagers à mobilité réduite.

Durée du problème : toute la durée des travaux.

Le cycliste, vraiment inexistant ?

Comme on a pu le constater, 
l’ensemble du chantier a été 
mené comme si les cyclistes 
n’existaient 
absolument pas.

Photo : Grandbesancon.info

L’ensemble ? Pas tout à fait. On s’est bien souvenu 
de notre existence pour nous interdire de faire du 
vélo sur des infrastructures mal dimensionnées pour 
nous permettre de cohabiter avec les piétons, comme 
la passerelle qui a remplacé provisoirement le pont 
Battant.

Durée du problème : plus d’un an.

Conclusion

Nous indiquions dans l’article précédent que la 
concertation avait été très bonne, et c’est vrai. Mais 
la prise en compte des cyclistes durant la période 
de chantier a été tout simplement catastrophique et 
a très fortement gâché ce dialogue que nous étions 
contents d’avoir pu nouer avec des interlocuteurs qui 
semblaient à notre écoute.

Adrien 19/04/2014
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DIX

Fin des travaux

Le 18 juin durant la matinée avait lieu une réunion de travail, sur le terrain et à vélo, entre les responsables du 
projet de tramway, et les représentants de la Ville de Besançon, de l’État et de notre association.
Le rôle de représentant des usagers est parfois frustrant. Entre les divers services ou collectivités qui se renvoient 
la balle, et les aménageurs qui donnent l’impression de ne jamais utiliser le moindre deux-roues, il arrive que l’on 
se demande sérieusement à quoi bon tenter d’obtenir quelque chose pour le vélo.
Alors quand les choses se déroulent comme ce matin, cela fait le plus grand bien ! À notre travail comme à notre moral.
Remercions tout d’abord M. Gude n, le chef de projet du tramway, pour avoir réussi l’exploit de réunir autour de 
lui, et pour une matinée entière :
- un représentant de l’État (DREAL),
- le responsable de l’infrastructure du tram,
- le directeur du service voirie-déplacements de la ville,
- le référent vélo de ce même service,
- l’adjointe à la voirie,
- la conseillère municipale chargée du vélo,
- un représentant de la société Egis,
- et le président de notre association.

Aidé par une météo radieuse, ce petit groupe a démarré de la City vers 9 heures pour parcourir toute la branche 
ouest de la ligne de tramway, jusqu’au centre de maintenance route de Franois. Ensuite, nous sommes 
redescendus dans l’autre sens, a n de traverser le centre-ville avant de monter jusqu’à la gare Viotte, terminus de 
cette matinée de travail fructueuse. Les élues et les représentants de l’État et de l’association ont pu poser un 
certain nombre de questions et émettre des remarques, des critiques et des propositions qui ont été écoutées 
et discutées. Chaque interlocuteur a pu intervenir et apporter ses connaissances (du terrain, du comportement 
des usagers, des réglementations, des contraintes techniques et, bien sûr, du projet lui-même) ; les représentants 
du projet ayant eu la bonne idée d’apporter les plans avec eux. Discuter sur le terrain est la meilleure façon de 

permettre à l’ensemble des interlocteurs de bien prendre 
conscience des problèmes que rencontrent les usagers.
L’ensemble des défauts d’ergonomie que nous avons rele-
vés sur le secteur ouest devraient donc être étudiés et 
solutionnés du mieux possible. D’autres points seront plus 
complexes, notamment ceux qui dépendent de réglementa-
tions contre lesquelles on ne peut rien faire à l’échelle locale, 
quand bien même elles sont défavorables aux cyclistes. Reste 
à étudier la branche est, qui n’est pas la partie la plus simple 
du tracé.
Pour terminer, bravo à l’adjointe et au référent vélo de la 
ville qui ont suivi le groupe sur des vélos classiques, alors que 
le reste du groupe roulait en électrique et parfois à bonne 
allure entre les points d’arrêts.

Signalons également que cette matinée faisait suite à une autre sortie sur le terrain très constructive, avec nos 
deux élues, le référent vélo, et un autre représentant de la direction voirie-déplacements.
Sortie arrivant elle-même à la suite d’une réunion durant laquelle des projets intéressants nous ont été présentés 
(avec les plans) tout en nous laissant un temps de parole confortable pour exprimer nos souhaits.

Tous les problèmes des cyclistes bisontins ne seront pas résolus en quelques semaines, mais c’est vraiment 
agréable de pouvoir travailler dans ces conditions.

Adrien 18/06/2014

Illustration ici avec un problème de pente trop brusque qu’un 
adhérent nous avait signalé depuis déjà un certain temps.
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Vous avez la parole

Dévoilage d’une roue de vélo
Qu’est ce que le voile ? La roue est voilée quand elle n’est plus plate, dans le plan vertical. Un voile 
léger n’altèrera pas la stabilité du vélo, mais rendra le freinage irrégulier,  avec des risques de blo-
cage. Pour les vélos équipés de freins à disque ou à tambour,  ou pour les roues d’une remorque, 

le voile est tolérable.
Attention, d’autres défauts de jante que le voile peuvent gèner le freinage: le saut, et la déformation 

locale du anc de jante.
Principe :

 le voile est un défaut de planéité de la jante (la roue n’est plus plate)
 le saut est un défaut de circularité de la jante (la roue n’est plus ronde)

En tendant ou détendant les rayons, on agit sur la forme de la roue
En vissant l’écrou (sens des aiguilles d’une montre, en regardant depuis l’extérieur de la jante), on tire la jante du coté d’ou part 
le rayon (les rayons partent du moyeu, asque gauche ou droit).
Procéder par retouches successives, par quarts ou demi-tours.
Si le voile excède 4 mm, la roue sera dif cilement dévoilable sans tendre exagérément certains rayons qui casseront rapidement.
Pour dévoiler, il est nécessaire qu’il n’y ai pas de jeu dans le moyeu.
Contrairement à ce que l’on peut penser, la jante n’est pas poussée par les rayons, mais au contraire, chaque rayon tire 
cette jante vers le moyeu, centre de la roue. Et en faisant varier cette tension 
individuellement sur chaque rayon, on joue sur la géométrie de la roue.
Cause des roues voilées et sautées :
Les trous, les pierres, les trottoirs, le sous-gon age, les rails de tramway, les parcs 
à vélo où le vélo est tenu par la roue.
Matériel :
Une clef à rayon: petit outil peu coûteux, mais indispensable; ne rien utiliser d’autre 
(pas de pinces...) qui abîmerait les écrous. 
Un support de roue avec pointe de touche, facultatif. 
Les 2 branches peuvent s’écarter pour accueillir des moyeux de différentes 
largeurs, avant et arrières.
Une jauge en forme de U permet d’apprécier et corriger le saut.
A défaut, laisser la roue sur le vélo et utiliser les patins de frein comme pointe de touche, ou un stylo marqueur.

Ysabelle a dit sur Facebook
« En effet beaucoup de chose mal pensées ou fait par des gens qui ne font pas de vélo 
Obligée de prendre le trottoir Pont de la République et Pont de Bregille si on n’emprunte 
pas la direction du Parc Micaud au milieu des piétons insultants même si on passe très cool.
Je suis montée en gare a Vélo par la place Flore...  c’est serré entre tram, piétons et voitures...
aucune trace de marquage pour piste cyclable ou des vieilles moitié effacées, des hauts trottoirs 
partout impossible à monter sans mettre le pied à terre et encore plein de chose comme des voitures 
sur les « pistes vélo », aucune signalisation spéci que à part les panneaux aux feux pour tourner à droite. 
Va te balader dans des autres villes comme Dijon ou Lyon Toulouse... Là on peux circuler à vélo rassurée. 
Merci pour tes infos par les Glacis. Mon vélo fait 25 kgs. »

Daniel dit sur http://asso.velobesancon.info          
« Je vais souvent sur la zone commerciale de Chalezeule en vélo et ça n’a jamais été trop évident. On avait 
l’occasion de faire un cheminement jusqu’au bout et non pas avoir à rebasculer sur la voirie normale.
Il faut absolument demander à faire ‘sauter’ la bordure et avoir un accès au giratoire, rue des Pervenches.
Et dommage qu’aucun technicien n’ait pensé à aménager un accès à la bretelle de la rue Chopin, que les  
cyclistes utilisent pour remonter, encore une occasion loupée ! »

Dévoilage d’une



DOUZE

Itinéraires

Centre de maintenance du Tramway (Hauts de Chazal) jusqu’à Chamars.

Notre itinéraire démarre sur une petite allée en enrobé, créée à l’occasion des travaux de construction du centre de 
maintenance.

Après une descente courte mais ef cace, voici la première station, et un constat sans appel : les 
cyclistes n’ont pas de place ici.

Une fois que c’est fait, nous sortons pour traverser la route de Franois.

Après la voie bus, nous circulons rue Ambroise Paré 
sur la même voie que les autres véhicules. La rue est 
réservé aux cyclistes et aux livraisons. C’est parfait.

On passe un giratoire, direction Cassin.

Après plusieurs giratoires, voici l’avenue de Bourgogne. Belle bande cyclable confortable.

Pour les automobilistes, c’est un cul-de-sac. 
Mais pour nous voici une très agréable 

voie verte qui longe le tramway.

Au bout nous voici maintenant sur l’esplanade 
piétonne du CHU Minjoz.

Il existe une très belle voie verte, que l’on peut 
attraper juste avant la cabine des gardiens.

Après ce passage qui, nous l’espérons, pourra être revu, voici une 
confortable bande cyclable sur le boulevard Fleming.

Suivre la voie en descendant et l’entrée dans Planoise. 
Nous sommes rue du Luxembourg.

Nous nous dirigeons vers la voie bus-vélo en face. Nous voici 
malgré tout dans la voie bus. Nous remarquons que la bordure 
du trottoir est basse. C’est une excellente chose car cela permet 
à un cycliste un peu lent de laisser passer les bus.



Une fois le giratoire Cassin passé nous sommes sur le boulevard Allende. L’ancienne voie bus en site propre est désor-
mais remplacée par deux voies de circulation et une bande cyclable.

Dans le carrefour, les voies sont tracées mais pas la bande cyclable. Dommage. Soit on ne trace pour personne, soit pour 
tout le monde. Pour un cycliste débutant, un tel carrefour sans marquage n’est pas rassurant.. 
Un M12a serait le bienvenu.

Nous poursuivons toujours sur une belle bande cyclable confortable. Par contre, il n’y a pas de trottoir ici. On croise 
donc parfois, sur la bande cyclable, des piétons.

Il n’y a pas d’amanégement cyclable sur le boulevard Allende en direction du grand rond-point sous Micropolis. Il faut 
donc poursuivre à droite sur la piste en site propre. Cela constitue un petit détour, mais c’est plus agréable et pas gênant 
en descente.

Descendre à droite pour passer le passage sous-terrain.

Sortie du passage souterrain. Nous retrouvons le jalonnement de notre itinéraire et le suivons. Nous revoici le long du 
tram. Ici, un panneau indiquant Planoise a été mis en place. Mais il est bien mal placé. Est-ce une erreur ? À quoi bon 
indiquer Planoise aux gens qui viennent de Planoise, et en plus par la mauvaise direction (celle d’un rond-point non 
aménagé, à notre grand regret) ? Nous suivons donc le panneau indiquant le centre-ville, et donc notre ligne de tram.

Nous voici sur un très agréable site propre le long du boulevard Mitterrand, remplaçant l’ancienne piste vieillissante. 
Notez qu’un éclairage spéci que à la piste existe, sur les poteaux de l’éclairage routier. C’est suf samment rare en 
France pour être signalé.

Nous approchons du croisement avec la rue du Polygone et la rue de la Grette.

Descente sur Chamars en traversant le pont 
Charles De Gaule.

TREIZE
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Itinéraires

Pont de la République jusqu’à la Gare Viotte.

Nous allons maintenant parcourir la ligne qui monte à la gare Viotte. Nous empruntons pour cela l’avenue Carnot.

Nous franchissons l’aiguillage et prenons à gauche. Là encore, il n’y a pas d’autre 
solution que de prendre la plate-forme du tram. Un panneau nous l’interdit en 

face, mais pas à gauche. Oubli ou autorisation pour les riverains ? On ne sait 
pas trop, car ici le type et la couleur du revêtement ne diffèrent pas.

Nous suivons ce qui était, 
autrefois, une voie bus-vélo.

Les voitures sont autorisées à circuler 
ici sur la plate-forme du tram jusqu’au 

niveau des panneaux bleus, qui les 
obligent à prendre à gauche.

Face à nous, une place qui avait l’air intéressante sur les plans, mais 
qui a suscité des craintes de notre part lorsque nous avons vu les 
premières bordures et les premiers escaliers se mettre en place.

Un coup d’œil à gauche. Il y a une voie de circulation automobile, 
mais en sens interdit.

Et comme face à nous ce sont les voies du tram et qu’on n’est 
pas censés y circuler, nous prenons à droite. Là, c’est autorisé.

Nous prenons donc à gauche, sur le parking, pour rejoindre la ligne du tram.

Au risque de nous répéter, nous ne sommes pas pour la circulation des cyclistes sur les trottoir. 
Mais dans certains cas, cela peut être une solution, à la condition qu’on matérialise cela au sol, 

pour que les rares trottoirs autorisés soient bien différenciés des autres.
Ici, c’est ce qui semblait avoir été prévu : les plans disponibles durant l’enquête publique 

montraient des pictos vélo sur ce trottoir.
Cela répond à la demande très ancienne de notre association de pouvoir rejoindre 

la gare depuis la place Flore, et nous convient donc.
Or, pour l’instant, ce marquage n’a pas été réalisé..

Attention aux véhicules débouchant de la droite 
(rue de la Mouillère). Lorsqu’ils ont le feu vert, ils 

passent. Mais vous n’avez pas de 
feu pour vous en avertir. 



À gauche, rue de Belfort, on a le choix entre un fort tra c et la plate-forme du tram. Alors si on veut respecter le code 
de la route et ne pas prendre celle-ci, on passera rue de l’industrie.
Mais pour l’instant, rien ne l’indique.

Ensuite, c’est la rue Grosjean, où un double-sens cyclable existe depuis plusieurs années.

Mais en sortie de celle-ci, la nouvelle signalisation ne tient pas compte du DSC. Ni au 
sol, ni sous le panneau de sens interdit. Pourtant, un cycliste peut souhaiter aller tout 
droit ou à gauche, ici.

Pour cet article, pas de problème : c’est à droite que nous allons. Direction la 
gare. Auparavant, il y avait ici une piste cyclable matérialisée par de la peinture sur 
la contre-allée piétonne. Elle n’existe plus.
Mais comme c’est une contre-allée et non un simple trottoir, on peut considérer 
que les cyclistes sont toujours autorisés ici.

Arrive un espace vert, qui semble avoir été placé à l’endroit exact où un cycliste 
(et même un piéton) souhaiterait passer. On le contournera donc, au choix, par 
la gauche (où l’espace est trop étroit pour cohabiter avec les piétons) ou par la 
droite (hors cadre, où c’est un peu plus large).

Arrivé ici, il va falloir se réinsérer sur la chaussée. En effet, on peut voir au 
loin que l’espace à droite de la station de tram n’est pas du tout prévu 
pour la circulation des cyclistes (largeur réduite, présence de marches).
Cette insertion n’étant pas du tout prévue dans l’aménagement, la 
meilleure chose à faire est sans doute de nous baser sur le feu piéton : 
lorsqu’il est vert, les véhicules arrivant de la droite ont le feu rouge. Ceux 
arrivant de la rue de Belfort ont le feu vert, mais ils sont assez peu 
nombreux à tourner rue de la Viotte. Il est donc possible de démarrer 
comme si l’on voulait traverser, puis de tourner à gauche sur la chaussée.

Et comme la chaussée en question est large, avec une voie bus en 
site propre sur la droite, on peut s’y insérer sans con it avec les 
véhicules qui y circulent.

Par contre, nous espérons que la voie bus recevra un marquage 
« bus » et un pictogramme vélo, car pour l’instant on ne la distingue 
d’une voie classique que par l’épaisseur de la ligne. Pas sûr que tous 
les automobilistes en connaissent la signi cation

Pour aller plus loin, cf. http://asso.velobesancon.info/?p=3323

Arrivé au bout, un panneau nous indique la n de l’aménagement.
Notons que ce panneau a été placé de l’autre côté du carrefour. Cela laisse à croire que, si la piste est tracée, elle le 
sera également dans la traversée du carrefour. Ce serait une bonne chose.

QUINZE

D’autres itinéraires commentés sont disponibles sur le site de l’association, en partant du
Centre-Ville vers Palente, Hauts-de-Chazal... et les retours de toutes ces destinations...  

toujours en suivant les infrastructures autour du tram.
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AGENDA

2 septembre 2014 - 20 h - Réunion mensuelle à SPAM
17 rue de l'École 25000 Besançon

7 octobre 2014 - 20 h - Réunion mensuelle à SPAM

4 novembre 2014 - 20 h - Réunion mensuelle à SPAM

PETITES ANNONCES
Cette rubrique est ouverte gratuitement aux membres de l’association et contre modeste contribution pécuniaire pour les 

professionnels qui voudront soutenir notre action pour la promotion du vélo.

Viviane:

J’ai un vélo 1/2 course, sans 

selle, à vendre 15€. 

Voici mon n° de téléphone : 

06-81-92-53-81.

Jacques:j’ai des vélos à céder à prix modique. 06-01-63-97-80

Dominique: 
vélo demi course cadre femme 
bon état de marche 
guidon plat relevé avec poignées 
tournantes au guidon 
pédales automatiques
dominique.lambert28@orange.fr

Dominique: 
VTT en bon état de marche 
cadre alu bleu 
fourche télescopique RST 
dérailleurs Shimano LX 
compteur prix 200 euros
dominique.lambert28@orange.fr 

30 août 2014 -10h à 18h - Stand à l'inauguration 
du Tramway

30 octobre 2014 - 18 h - Action éclairage “Cyclistes Brillez” 
sur le Pont de la République


